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du Niger en 1967
AVANT·PROPOS.
-
La section hydrologique· du. Service de' l'Hydraulique. du Mali' a la 'charge d'un immense
réseau hydrométrique réparti sur plus de 10 000 km de cours d'eau..
Elle dispose· de- cinq brigades de terrain, conduites par des techniciens-hydrologues très
qualifiés, dont trois d'entre' eux. ont une expérience de plus de' dix années. .
En 1961, deux de ces brigades ont réalisé de très' importants travaux dans le haut bassin
du Sénégal, dans le cadre du programme d'aménagement de ce fleuve. .
Une troisième équipe est fixée- à Dirê' à la. sortie de la cuvette lacustre du Niger.
Les deux dernières, basées à Bamako, ont eu la responsabilité d'exploiter- au mieux la crue
exceptionnelle. L'une d'elles est partie dès le 2 octobre pour Mopti afin d'y effectuer le maximum
de jaugeages, informer Bamako de l'évolution de la crue du Bani dont une pointe brutale aurait
été catastrophique pour la. ville- de Mopti et participer aux travaux de protection de cette ville.
La dernière-a eu la mission de .suivre la crue dans la Haute Vallée du Niger et surtout d'effectuer
. des jaugeages- de très hautes eaux à Koulikoro, station fondamentale pour l'hydrologie du Niger.
Le Chef de cette brigade a été envoyé le 29 septembre à Siguiri en Guinée pour tenir le Gouver-
nement malien au courant de l'évolution de la situation. Cette dernière brigade a effectué les
jaugeages de Koulikoro sous la direction du Chei de' Section.
Cette- disposition des équipes a posé d'énormes' problèmes matériels, résolus tant bien que
mal avec les moyens locaux. A ces problèmes se sont ajoutés ceux de la prévision de la crue, de
l'information et .de la protection des. populations.
Le hindi 9 octobrè, lorsque le caractère exceptionnel de la crue a été certain, M. Laminé KEiTA,
Directeur' de- l'Hydraulique, a· alerté par télégramme le Directeur Général de l'O,R.S.T.O.M.
pour requérir l'intervention d'une brigade hydrologique qui effectuerait des jaugeages sur le
Sankarani, affiuent· du Niger dont la crue était extrêmement forte et l'importance décuplée par
les. études. en cours du barrage de Sêlinguê (réserve de-L milliard de m3) . .
Une première équipe de l'O.R.S.T.O.M. conduite par M. BA.UDUIN, venant d'Abidjan, est :
arrivée à Bamako dès le mercredi 11 et réalisait le 14 un jaugeage à Sélingué à la cote 870, soit
à 5 cm en dessous du maximum. Ce jaugeage complet (lit'mineur et lit majeur) a présenté d'énormes
. • Charié de Recherches de l'O.R,S.T.O.M. AllIia&a.Dt technique de l'urfESCO aupria de la République du Mali (DirellÛoD
de I~Il)'clrau1iquel. -
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difficultés en raison du niveau de l'eau et de la vitesse du courant. Sa réalisation a une valeur
inestimable qui représente à elle seule 75 % des études hydrologiques nécessaires pour le projet
de Sélingué.
Une seeonde- équipe, dirigée par M. KLEIN, est arrivée à Bamako le jeudi 12. M. Klein a
participé au jaugeage maximal de Koulikoro le 13 (cote 810· débit 9160 m3/s) et a quitté Bamako
pour Ségou puis Diafarabé le samedi 14. Cette équipe a effectué cinq jaugeages du Niger à Tilem-
beya et trois du Diaka à. Kara, à la cote maximale. Nous reviendrons dans le chapitre IV sur
ces mesures;.
. L'intervention des deme. équipes de l'O.R.S.T.O.M. a été extrêmement rapido et particu-
lièrement efficace étant donné qu'elles ne connaissaient pas le terrain où elles devaient travailler
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CUTB 1. ~ Bassia du. NIGER SUP~RIEUR.StatioDe limnimétriquee.
Les. hydrologues maliens, soumis durant trois semaines à 'une- mobilisation permanente et
à une tension nerveuse pénible, liée- à l'ampleur.de la catastrophe, ont particulièrement apprécié
cette aide. Ils pro fitent de l'occasion qui leur-est donnée pour exprimer- toute leur reconnaissance
à M. le- Directeur Généralde-l'O.R.5.T.O.M., !lUX responsahles de la Section Hydrologie et aux
hydrologues de l'O:R.S.T.O~M., plus particulièrement à ceux qui sont: dispensé' leur temps et
leur sueur, voire retàrdé leurs congés, pour partager leur peine et contribuer à l'immense moisson
des exceptionnelles données acquises. . -
Le fleuve Niger a connu en 1967 une crue extrêmement forte qui a atteint des cotes excep-
tionnelles dans le' Haut Bassin guinéen et surtout dans la Haute Vallée située sur le territoire
malien (carte 1). .
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Les eaux, à leur niveau maximal, ont causé d'importants dégâts matériels : des milliers
d'habitations détruites, des centaines de familles sans abri, des dizaines de milliers d'hectares
de périmètres aménagés et cultivés noyés.
La brutalité de cette crue (le niveau des eaux est monté à Bamako de 90 cm en 10 jours,
alors que 1& Fleuve, déjà haut, amorçait une décrue) explique l'ampleur de la catastrophe malgré
toutes les dispositions de protection civile prises par le Gouvernement malien. Un réseau d'obser-
vation à transmissions rapides aurait permis de prévoir cette crue avec un délai plus important
et d'améliorer dans de larges proportions la protection des zones habitées, voire des- aménage-
ments hydre-agricoles. _
. D'un point de vue hydrologique,· cette crue a apporté des éléments auxquels leur rareté
donne une· valeur exceptionnelle.· . ..
Après une étude (chapitre 1) des différentes caractéristiques de cette crue à Koulikoro (60 km
à l'aval de Bamako), grande station de référence du Niger Supérieur (période d'observations
continues 1907-1967) située dans le secteur du Fleuve, où la crue a atteint son degré maximal,
nous rechercherons la genèse de cette crue dans Ies'apports respectifs du Niger Supérieur et de ses
affiuents (chapitre II), puis l'évolution de la crue à l'aval de Koulikoro (chapitre III).
Le chapitre IV parle des mesures de débit de très hautes eaux et de ce qu'elles apportent à
l'étalonnage des stations de Koulikoro, Tilembeya et Mopti sur le Niger et de Sélingué sur le
Sankarani. .
:Enfin nous aborderons, dans notre conclusion (chapitre V), le délicat problème de la pré-
vision des crues, question fondamentale pour la protection des biens et des populations•
. .
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1. LA CRUE 1967 A KOULIKORO
1.1. - De l'observation du tableau des hauteurs journalières enregistrées en 1967 (tableau A13
en annexe) et des graphiques des figures 1 et 2, se dégagent les caractères principaux de cette
crue, exceptionnelle :
- étiage faible en avril (35 m3/s);
, - montée lente et assez tardive des eaux début juillet;
- évolution normale de la crue courant août et septembre (montée régulière de 6 cmjjour en
moyenne); -
- légère amorce de décrue- le 27 septembre après une première pointe à 676, cote légèrement
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FIO. 1. - Hauteurs d'eau d'après leur fréquence il KOULIKORO.







- à partir du 28 septembre, la montée reprend brutalement à une vitesse de 15 cmfjour en
moyenne; cette progression se poursuit jusqu'au 12 octobre où la cote maximale 810 cm
est atteinte;
- la décrue est très rapide ': 2,10 m en 18 jours. La cote 270 cm atteinte le 10 décembre est
égale à la moyenne des hauteurs observées ce même jour au cours des 61 années de la période
de référence.
Les valeurs caractéristiques de cette crue sont les suivantes :
Hauteur maximale à l'échelle, 8,10 m
. Hauteur' maximale. absolue. .• 298,18 m I.G.N.
Débit maximal. . . . . . . . • .. 9300 m3fs
Module (débit moyen annuel). 1892 m3fs
Débit moyen du mois d'octobre.' • 7894 m3fs
Pluviométrie moyenne sur le bassin versant
(120000 k.m2) . • • • • •
Lame d'eau écoulée. . •
Déficit d'écoulement. . .
Coefficient d'écoulement.
Hydraulicité (rapport du module annuel au
module' interannuel). .. • . . . . •.. .. •
si l'on considère les valeurs correspondantes- des 61 crues de. la période 1907·1967, classées
par. ordre' décroissant, les données. 1967, apparaissent ainsi- :
. . . .
Hauteur maximale (tableau 1)•.
Elle se situe au troisième rang. Elle est très proche des deux premières (813 en 1924 et 825
en 1925), mais par contre largement supérieure· à la troisième (775 en 1928). Il en- résulte que-
la fréquence naturelle au' dépassement calculée· d'après le rang R par la formule F = R ~lf2
. l
. (N, nombre d'annéès).a une valeur beaucoup trop élevée (0,042); nous reviendrons plus loin
sur la fréquence d'apparition de cette cote maximale. A cette cote maximale correspond un débit
'de 9300 m3fs, légèrement supérieur aux 9160 m3/s mesurés le 13 octobre en début de décrue
(cote: 809,5). .
. Module.
Le module (débit moyen annuel) est de 1892 m3fs. Il se classe au 128 rang, la valeur maxi-
male, 2346 m31s, s'étant produite-en 1925. Sa fréquence naturelle au dépassement est égale
à 0,19 et correspond à une période de retour de 5 ans. Il s'agit donc, du point de vue du volume
d'eau écoulé, d'une- crue- forte sans plus. .
Le débit moyen du mois d'octobre est par contre très élevé: 7894 m3/s : il se place au
29 rang de la série décroissante, derrière le mois. d'octo~re 1925 (8553 013/5).
Coefficient d'éeoulement.
La pluviométrie moyenne 1967 sur le bassin versant, calculée à partir du réseau d'isohyètes
(carte- II) est de '1 740 mm. C'est une valeur- forte dépassée seulement 5 fois en 38 ans (1923, 1959
et 1967) et égalée en 1925. . . .
Le coefficient d'écoulement est de 28,3 %.: il se place au 148 rang de la série des 38 années
ci-dessus..
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Fu;. 3. - Le NIGER à. KOULIKORO. Répartition. des hauteun maximales annuelles.
La crue 1967 apparaît donè avec les caractères suivants :
. .
- Volume écoulé élevé mais non exceptionnel, lié- à une forte pluviométrie. La période de-retour
est de 5 ans'environ.
- Hauteur et dêbit de pointe exceptionnels.
TABLEAU l
Bameurs et débits maximaux 4.'!Jassés· du Niger à Koulikoro
F
. R-1/2 .~enC8' ail dépassemeDt :~ période·.1907-1967 cr 61 lInnées
R rang•. ,




Hauteur Débii RanI Fr6quenC8 . ADnée Hallteur 1 Débit(cm) (~/8) (cm) (~/81
1- a
-
1 0,008 1925 825 9675 32 0,516 1952. 652 6136
2- 0,024 1924 813 9315 33' 0,533 1947 649 '6083
3- 0,042. 1967 810 930O 34 0,5~9 1956 648 6066
4 0,057 1928 1 . 775 8500 35 0,566. 1941 646 6032
5 0,074 1962 '743 7817 36 0,582. 1916 636 5862
6 Q,090 .. 1932. 725 ·7415· 37 .0,598 1934 630 . 5760.
1 0,107 1929· 716 1304 38 0,615 1965 630 '5760
8· 0,123 .'1957 713 7247 39 0,631 1935 622. 5624·
19 0,139 . 1936 712 7228 40 0,648 1966 622 5624
-10-
. 0,156 1963 ' 712 7228 41 .0,664 1939 614 5488
11 0,1,72 1933 708 7152 ,42. 0,681 1958 611 5437
,12. 0,189- 1955 706 '7114 43 ' 0,696 1912 610 542O
13 0,205 - 1959 697 6945 44 0,713 1946 608 5386
14 0,222 1926. 689 6802 45 0,729 1923 603 5301
15 .0,238 . 1927 687 6766 46 0,746 1919 595 5170
1"6 0,254 1909 686 6748 41 0,762 1921. 595 5170
. 17' 0,272 1953 686 6748 48- 0;779' 1915 589 5074
18 0,287 1949 685 673O 49' 0,795: 1945 586 5026
19 0,303 1917 683 6694 50 0,812: 1943- 585 5010:
29 0,320 1930 680 6640 51 . 0,828 1937 580 4930
21 0,336 1964 680 6640 52 0,844 1908' 570 4770
22 0,352 1911 675 6550 53- 0,861 1918 570 477O
23 0,369' .1960 . 675 6550 54- 0,878 1920 570 477O
24 0,385 - 1948 665· 6370 55 0,894 1942 ' 566 ~706 '
2S 0,402.. 1954 . '662. 6316 . 56 0,910 1944 566 4706
26 .0,418 1931 660 6280 51 0;926 1910 560 461O
27 0-,434· 1950 660 . 6280 58 0,943 1914 537 4255-
28 0,451 1951 659 6262 59 .0,960 1907 . 525 4075
29 0,467 1938 657 6226 60 0,976 1940 505 3785
30 0,483 1922 656 6208 61 0,992 1913 479 3470







1.2. - Il est nécessaïr"e de revenir plus longuement sur cet aspect de la crue et de préciser davan-
tage sa fréquence d'apparition. '
Le tableau 1 donne les hauteurs maximal~s classées des 6'1 dernières années et leur fréquence
, naturelle au dépassement. Si l'on porte, sur un graphique en coordonnées gausso-linéaires (fig. 3),
les hauteurs maximales en regard de leur fréquence au dépassement, on constate qu'il est possible
d'ajuster une droite sur la distribution expérimentale, avec une assez grande précision. On peut
, donc' admettre que la distribution des hauteurs maximales est correctement représentée par une
loi normale de Gauss, définie- par les paramètres suivants:
Moyenne . • . . . : . . • . . . • • • .'
Ecart-type. . . . . .'. ."~ . . . . ~ .. .
.Intervalle de confiance à 90,%de la moyenne.









Le graphique de l~ figUre 3 donne aussi la représentation d'une loi de Pearson III ajustée
à l'échantillon. Les.paramètres ont été calculés d'après la méthode utilisée par S. BRADEA (Etude·
Statistique sur le Régime des Crues du Niger et du Bani. par S. BRADEA. FAO-SEGOU. février 1966).
Cette méthode présente l'avantage d'être applicable avec une simple règle à calcul et la table de
RABKIrt' (donnée dans le rapport.eitê). La loi de Pearson III est définie par les paramètres suivants:
Moyenne•. '. . . . . .'. 647,5 cm
Coefficient de variation. . . .. 0,108
Coefficient~ d'asymétrie . • . . . 0,251
Les hauteurs remarquables calculées sont :
Crue- décennale. .
Crue centenaire. .
, Les deux lois utilisées donnent des cotes centenaires voisines (812 cm et 822 cm) et pour
la crue '1967 des fréquences au dépassement de 0.011 et 0.015~ En admettant une fréquence de
0.013 (1.3 %), la période de- retour de la crue 1967 est donc de 80 années•
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IL - LA CRUE DANS LE HAUT BASSIN
2.1. - Données disponibles.
2.1.1. - Antérieures à 1961.
Nous donnons en annexe:
--: les tableaux des débits moyens mensuels des stations de Faranah, Kouroussa, Siguiri (Niger),
Kissidougou et Baro (Niandan), Konssankoro et Kankan (Milo) et Sélingué (Sankarani),
tableaux Al à A8;
~ les hauteurs 'maximales enregistrées depuis 1950 à ces mêmes stations, tableau A9.
2.1.2. - Données 1967.
En annexe :
- hauteurs mensuelles de précipitations, tableau A10 j
- hauteurs journalières aux- principales stations, tableaux AU à A.18; .
-. hauteurs de pluie- tous les 5 jours (hauteurs pentadaires).
Ci-après:
_. du mois de septembre 1967 à si." stations,. tableau II;
. - valeurs caractéristiques de' la crue '1961 aux stations du Niger Supérieur et de ses affluents,
tableau II 1. .
TABLEAU II
Précipitatioas peDbadaires. du 1er septembre au 15 oCtobre)961 (en mm)
1 Stlltio08 du 1·'/9 du 5/9. du 1019 du 15/9 du 20/9 du 2S/9 du 1
tr/tO du 5110 du 10/10' Total
au 519 au 10/9 au 15/9 au 20/9 au 'l5/9 au 30/9 au 5110 au 10/10 au 15/10
Kouroussa 143,4 36,2 119,0 21,0 114,0 42,0 90,8 30,5 31,9 628,8
Kérouane 115,6 73,7: 124,2 38,9 147,5 118.9 61,8 28,7 11,0 720,3
Kangaba 34,0 34,5 83,0 38,5 43,0 12,5 16,5 -262,0
Bamako (Aéro) 66,7 46,8 41,5 36,1 8,2 37,5 20,9 15,1 0,3 273,1
Bougouni 26,6 23,3 25,7 1,1 23,7 46,7 45,6 10,7 11,5 :!14,9
Sikasso 30,7 28,9 28,8 20,8 7,6 64,5 83,7 21,3 9,9 296,2 i
Goualala. 58,5 52,3 10,5 .14,6 . 31,0 13,5 21,0 43,1 5? 255,7,..
2.2. '- Pluviométrie 1961.
Les.cartes Il et III représentent les isohyètes de l'année-1967 et celles du mois de séptembre.
L'année pluviométrique est un peu supérieure à la moyenne sur l'ensemble du bassin supé-
rieur-, moyenne sur- le bassin du Bani. .
Deux régions ont été particulièrement arrosées : le bassin supérieur du Milo '(Macenta-
Kérouane) et le bassin du Tinkisso (Dabola-Dinguiraye). La ville de Bamako a reçu une préci-
pitation annuelle de fréquence décennale (1 465 mm), mais il s'agit là d'un cas isolé: les stations
qui l'entourent ont été arrosées normalement (Koulikoro), voire très peu (Santiguila).
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TABLEAU III
.Vale1ll'8 caractéristiques de la crue 1967 aux stations du Niger supérieur et de ses afiluents
Nigel' Niandall Milo SaDka- Bani
.. rIUÛ
1
Kissid·1FUll.- Kou- Sïguiri Kouli- Mopti Bara· Kan- Kankan Selinpe DounaBah rouaaa koro sank.
-- --
Hm- (cm) 615 767 # 690 810 no 522 720 457 726 . 875 942
Q_ (m3 / s) 318 1545 '6700 9300 (3070) 241 1500 203 1210 2050 3230
Module (m'/s) 79 293 '1266 1892 121.7 (46) 248 (33) 232 444 714
P"'CIV (mm)· 1850 1810 1830' 1740 - 1940 1875 2 650 1950 1740 1190
Lame écoulée
222(mm) 785 514 572 493 137 1154 622 1 042 741 . 403
Déficit (mm) 1 065· 1296 1258 1247 1253 1608 1209 1337 96S
Coef. éct (%) 42,4 28,4· 31,3 28,3 - .59,5 33,2 39,3 38,0 23,2 18,7
~draulicité . -
102(00) 107 U8 120 120 100 100 94 106 111 119.
SUèerficie. "-
.V. (km') 3180 18·000 170 900 120000 281000 1260 '12600 1000 9900 34800 101600
'.
H =haute~ Q =: débit. P =: pluviométrie
Donc pour l'ensemble de l'année, pluviométrie forte sùr le Haut Bassin mais non excep-
tionnelle, moyenne- ailleurs.
, Plus intéressante pour la crue. 1967 est l'étude des précipitations du mois de septembre
. (carte III). Elles sont très fortes sur les deux régions citées précédemment. Nqus ne disposons.
malheureusement pas des données antérieures à 1960. Si l'on se réfère .aux moyennes inter-
annuelles données dans le tome 1 de-la. Monographie, les hauteurs enregistrées à' Kérouane et
Dinguiraye sont deux fois supérieures à la normale. .
Le tableau II donne la répartition des pluies dans.1e mois de septembre et la première quinzaine
.d'octobre, sous forme de hauteurs pentadaires. Ce tableau permet d'observer l'excellente répar-
tition. des pluies sur cette période er surtout entre le 20 septembre et le 5 octobre. Bien que le Haut
Bassin ne soit représenté dans ce tableau que par deux stations, il est certain que ces très fortes
précipitations ont couvert la plus grande partie du bassin, avec prédominance sur les deux régions
du Milo Supérieur et du Tinkisso.
Ce rapide aperçu pluviométrique nous a permis dedêgager les grandes lignes de·la pluvio-
métrie 1967 que 'nous n'avons pu situer avec précision, faute de données antérieures.
Les lames d'eau précipitées sur les différents bassins venants sont données dans le tableau III.













1 850 mm - 22e rang
1 810 mm - 108 rang
1 830 mm - 8e rang
1740 mm - 6a rang
1 875 mm - 25e rang
1 950 mm - l,8e rang
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. La d-euxième colonne donne le rang occupé par ces précipitations moyennes au sein de la
période1923-1957..
Bien 'que ces valeurs n'aient pas une grande précision en raison du nombre trop restreint
de stations pluviométriques, ce tableau permet de constater à nouveau que la pluviométrie 1967
n'a pas un caractère exceptionnel: pour trois bassins (Faranah, Baro et Kankan), la pluviométrie
moyenne est inférieure à la normale et _pour les autres la fréquence au dépassement n'excède
~~~ .
2.2. - Caractères priDeipaax des erae8 du Niger -supérieur et de ses- afilUeDt8.
. Ces caractères' sont donnés dans le tableau III dont on dégage les faits suivants
2.2.1. - Niger- Supérieur (Faranah et Kouroussa).
- Hauteurs maximales tardives: 4 et 11 octobre. Le maximum-à Faranah est le'plus fort observé
depuis. 1955 alors qu'à Kouroussa, il a été dépassé deux fois durant la même période.
- Modules élevés mais dépassés deux fois très largement depuis 1955, en particulier en 1965
à Kouroussa par une crue qui n'a même pas atteint une cote maximale moyenne à Koulikoro.
. .. .
2.2.2. - Niandan (Kissidougou et Baro).
- Hauteurs maximaleslee 24 et 30 septembre soit avec une avance de 10 à 12 jours sur le Niger
Supérieur. Ces hauteurs supérieures à la moyenne ont été dépassées plusieurs fois depuis 1950.
-- Les inodules sont moyens mais-le 'débit moyen mensuel du mois d'octobre à Baro est le plus
fort.ohservé depuis 1947.
2.2~3•. - Milo (Kcessankoeo. et Kankan).__
,
- Hauteurs maximales les 25 septembre et-1er octobre donc avec un léger retard s11111e Niandan.
La cote maximale de Kankan est la plus .fort~ observée depuis le début des observations en
1938. La. série des 30 années (1938.,.1967) est d'assez mauvaise qualité en raison de variations
fréquentes du zéro de l'échelle et .surtout des fantaisies du lecteur. Il est néanmoins probable,
si l'on se repère à l'étude statistique des débits maximaux publiée dans la Monographie du Niger,
que le débit maximal 1967, soit 1'210 rn:J/s, a une fréquence au moins cinquantenaire.
- Modules supérieurs: à la moyenne. A Kankan, il a été dépassé 4 fois depuis 1950. Le débit
moyen du .mois d.'octobre est très largement supérieur à tous ceux observés depuis ·17 ans.
2.2.4..:- Sankarani (Sélingué).
Nous ne disposons d'aucun élément sur la station de Mandiana (Guinée). D'autre part, la
station deSélingtié, installée en mai 1964 à 40 km à l'amont de Gouala, a été préférée à cette
dernière, située trop près du confluent avec le Niger et dont le tarage est douteux, .
La crue du Sankarani a été exceptionnelle. La cote maximale (8,75 m le 12' octobre) dépasse
très largement les cotes observées depuis 1954, et sans douté depuis très longtemps, d'après une
enquête effectuée près des habitants de la région. Le débit maximal correspondant est de 2050 ma/s.
La fréquence d'apparition de ce maximum est plus faible que cinquantenaire.
L'étude statistique des hauteurs maximales ne- donne pas de résultats exploitables d'une
part à cause de la période' d'observations beaucoup trop courte (13 ans), d'autre part parce que
cette période' correspond à un cycle humide- et que la moyenne est par suite surestimée.. -
Le module est supérieur à la moyenne, mais celle-ci n'est pas significative en raison de la
période d'observations trop courte (nous avons abandonné provisoirement les données de Gouala
entre 1954 et 1964, largement surestimées en raison d'un tarage complètement erroné en. hautes
eaux). Le- débit moyen du mois d'octobre est très élevé. : 1 700 m3/s. .
2.2.5•. - Tinkisso.
Nous ne disposons .d'aucune valeur chiflrée sur-Ie Tinkisso qui a néanmoins connu la plus





2.2.6. - Niger à Siguiri.
La cote maximale à Siguiri reste stable durant 6 jours entre le 3 et le 9 octobre (tableau
nO 12 en annexe). Ce plateau n'apparaît pas sur le limnigramme de Koulikoro, en raison des
apports du Sankarani. . .
A cette différence près, la crue à Siguiri présente des caractères identiques à celle qui a été
observée à Koulikoro. Ceci est dû au fait que la crue du Sankarani, elle aussi de même type,
s'est trouvée en Cl phase Il avec la crue du Niger.
- A signaler que les valeurs données pour Siguiri (débit maximal, module) sont ecus-estimées
de 15 %environ. En effet, le tarage de cette station, en principe délaissée pour celle de Dialakoro,




Nous venons d'analyser assez longuement la crue 1967 aux différentes' stations du Haut
Bassin du Niger.. Dans les différents caractères que nous avons dégagés, très peu en somme pré-
sentent un caractère aussi exceptionnel que le maximum observé dans le secteur Siguiri-Markala.
Alors pourquoi cette crue exceptionnelle? La réponse il cette' question est à la fois simple et très'
complexe. '
Simple parce que les origines- de cette crue sont assez nettes :
- pluviométrie moyenne supérieure- à la normale; entraînant une- crue assez abondante;
- très fortes précipitations du mois de septembre (surtout de la dernière décade) sur les bassins
du Milo, du Sankarnni et de son' affluent le Diou, et du Tinkisso;
- convergence des apports au niveau de Siguiri et du confluent avec le Sankarani, donnant un .
, débit de pointe tr~s- élevé pendant un~ période relativement courte,
Mois Mais
'.
FtG~ 5. - Le SANKARANI Il SELINGUE.
Année 1967.
FIG. 6. - Le NIGER Il MOPTI. Année 1967:
· Complexe' parce que le bassin du Niger à Koulikore a une superficie de 120 000 km2, des
caractères assez dissemblables d'un point à un autre et qu'il est difficile, avec les données pluvio-
métriques trop restreintes que. l'on possède, d'effectuer une analyse très fine de cette crue et
en particulier du phénomène de convergence des crues des différents affluents, phénomène qui a
joué un rôle fondamental. . .
La fréquence d'apparition de cette crue est très faible.. Cette affirmation, basée sur les 61 crues
observées à Koulikoro, est süre. Mais si la période.de retour est de 80 ans, il ne-faut pas non plus





ÉVOLUTION DE LA CRUE A L'AVAL DE
APPORTS DU BAi~
KOUUKORO
3.1. - Secteur Koulikoro. Ké·MaCÎDa.
Dans ce secteur où les débordements sont limités, la crue a conservé son caractère maximal
exceptionnel et destructeur. Les. cotes maximales sont encore assez mal connues car la plupart .
des échelles ont été noyées. Les niveaux, repérés, seront nivelés prochainement. - . .
3.2. - Secteur Ké.MaciDa. Mopti.
Au niveau de Diourou et de Ké-Macina commencent les vastes zones de débordement du
delta intérieur. Plus la crue est forte, plus les pertes sont importantes. En 1967, les eaux ont
trouvé une cuvette lacustre asséchée par suite des faibles crues antérieures. De plus, si cette crue .
avait du « punch Il, elle n'avait qu'un « potentiel JI moyen, lié à une décrue rapide à l'amont.
Déjà, à la défluence du Diaka, au niveau de Diafarabé, son caractère exceptionnel n'appa-
raissait plus que sous la forme du «palier classique li, un peu plus long et un peu plus haut (5,95 m)
que les autres années. .
3.3. - La cru~ à Mopti et à l'aval de Mopti•
. A Mopti, le Niger reçoit les apports du Bani qui, pour des raisons topographiques, est moins
affaibli par les pertes latérales. C'est la crue du Bani qui, venant se superposer à celle du Niger,
détermine la cote maximale à Mopti. ...
En 1967, la crue du Bani à Douna a été moyenne par son module, assez forte par sa cote
maximale (fréquence au dépassement d'environ 20 %). Mais, contrairement à ce qui se passe
le plus fréquemment, cette crue a eu son maximum à Douna le 28 septembre, c'est-à-dire 15 jours
avant celui du Niger à Koulikoro. Les débordements du Niger sont venus dans la région de Djenné
soutenir-la décrue pour donner un long palier à la cote 6,85 m à la station de Sofara.
La cote maximale à Mopti (7,20 m) s'est. maintenue durant" 7 jours du U au 17 novembre.
Cette cote a une fréquence au dépassement de 20 % : crue forte mais dont le caractère excep-
tionnel a disparu. . . .
La cote maximale à Diré (5,90 m) est atteinte le 25 décembre: sa fréquence au dépassement
n'est plus qu~ de 30 %. ...
TI est très heureux pour. la ville de Mopti que les fortes précipitations de septembre aient
été localisées sur le Haut Bassin du Niger et n'aient pas affecté· le bassin supérieur du Bani. TI
faut avoir vu le maximum de la crue à Mopti et l'eau affleurant la crête des digues protégeant la.
ville en contrebas, pour imaginer ce qui se serait passé avec une crue plus forte de 15 à 20 cm,




EXPLOITATION DE LA CRUE - DONNÉES ACQUISES
Cette crue a été enregistrée normalement à toutes les stations limnimétriques en activité,
qui avaient été remises en état dans le courant de la saison sèche. En quelques points les échelles
ont été submergées, mais le niveau maximal atteint a été repéré et sera prochainenement nivelé.
Cette- enquête permettra, en particulier dans la Haute Vallée du Niger et entre Koulikoro et
Ségou, le tracé de la ligne d'eau superficielle dont la connaissance est d'une grande importance
pour les aménagements hydro-agricoles.
Mais cette crue a' permis l'acquisition de données fondamentales pour les débits de pointe,
mesurès.en.quatre stations: Koulikoro, Tilembeya et Mopti sur le Niger et à Sélingué sur le Sanka-
rani. Ces jaugeages ont été réalisés par les brigades de la Section Hydrologique du Mali, assistées.
à Tilembeya· et Sélingué par deux équipes de l'O.R.S.T.O.M. venues de Ouagadougou et Abidjan.
Tous les jaugeages effectués en 1967 sur le réseau du Niger sont donnés en annexe. Nous
revenons plus spécialement sur Feux qui concernent le Niger et le Sankarani au maximum de
leurs crues.
4.1. - Niger- à Kouliko~.
Sur le graphique de la figure T, représentant la courbe de tarage, les jaugeages 1967 sont
figurés par des croix. Si.'C: jaugeages, dont trois pendant la crue, un au maximum et deux en décrue,
ont été" réalisés à plus de 6,40 m, hauteur correspondant au débit le plus fort jaugé jusqu'à cette
année. Le débit maximal a été mesuré le 13 octobre (9 160 "TD.~/s), alors que le fleuve amorçait
sa décrue (cote 809,5 cm). Les jaugeages de' crue donnent des débits supérieurs de 3 à 4 % aux
jaugeages de décrue. Cette différence, malgré la bonne précision des mesures, n'est pas signi-
ficative et ne justifierait aucunement l'utilisation de deux barèmes différents pour la crue et la
décrue, ceci d'autant plus que la station de Koulikoro présente une certaine instabilité du fond
dans le chenal rive droite (fig. 8).
il s'agit là d'une opération assez intéressante qui met particulièrement bien en évidence
le phénomène de remblaiement du chenal en hautes eaux .en raison du déplacement latéral des,
fortes vitesses et du recreusement de ce chenal à la décrue, Les variations de -fond restent néan-
moins très· faibles et ne représentent que 3 %au maximum de la section transversale en hautes eaux.
La dispersion des mesures est faible et les jaugeages effectués par des équipes disposant de
trois moulinets de mesures différents sont très sûrs. Ils permettent de préciser toute la partie
supérieure de -la courbe de tarage jusqu'alors simplement extrapolée-. Le barème de traduction
des hauteurs en débits, a été légèrement réduit pour les cotes supérieures à 7,50 m. Cette réduction
est en accord avec le .fait·que le débit de crue centenaire (9 700 m3/s) semblait légèrement surestimé.
4.2. - Niger à Tilemheya. ,
Les trois jaugeages effectués sont de très bonne qualité malgré les difficultés que présente
leur réalisation: à ces niveaux, les terres émergées sont rares et l'implantation' du balisage, pour
les mesures au cercle hydrographique, difficile. Ils apportent de très précieux renseignements :
1. .Ils- nous confirment les jaugeages antérieurs, bien que la section choisie et la technique utilisées,
soient différentes...
2. La section choisie comporte trois bras dont le .lit principal, un premier bras secondaire peu
important et un deuxième bras secondaire plus important. Les débits de chacun d'eux sont
les suivants
Hauteur Débi' li' Débit _Débit Q tocalDate (cml principal Ut./a lit.'a (ma/a'(ma/al N° 1 (ma/al N° Z. (ma/sI
non mesuré estimé à
18/10. 594,5 2850 200 350 3400
20/10 594,7 2770 220 340· 3330
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FIG. 8. - NIGER à KOULIKORO. "Variations du fond du lit du NIGER.
(Chenal rive droite pendant la crue 1967.)
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Nous en' dégageons trois points intéressants:
- Variations inverses des cotes et des débits totaux liée~ il une diminution de la pente super-
ficielle. En fait, si l'on considère les débits dans le lit principal, les 4ifférences observées sont
surtout dues à l'imprécision des mesures. Ces trois jaugeages justifient parfaitement l'utili- .
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FIG_.9. - Courbe' de tarage du NIGER à TILEMBEYA.
- Le débit obtenu le 22/10 dans le bras secondaire N° '1- est plus de deux fois inférieur 'au débit
correspondant des deux premiers jaugeages•. Cette donnée correspond à une -chute brutale
de la vitèsse moyenne dans ce. bras liée vraisemblablement à une modification' du lit à l'amont
ou à l'aval. Cette' observation- confirme' celle qui a été faite à Koulikoro sur l'instabilité des
fonds-du Niger lors. des hautes eaux et surtout sur la rapidité des variations. .
- Les résultats- montrent enfin l'importance du choix de la section de jaugeages et les erreurs
notables que peut entrainer li. l'oubli D d'un bras secondaire. Dans le cas présent, le bras secon-
daire N02 transiteun débit supérieur à 10 %du total: il est heureux qu'il n'ait pas été délaissé
à chaque jaugeage. Cette remarque est très importante pour l'étude qui suit, concernant les
jaugeages effectués à Mopti: .
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Signalons d'autre part que la même brigade a fait, sur le Diaka, trois mesures de débit qu'on
peut placer correctement sur la courbe de tarage donnée dans la Monographie. .
4.3. - N'Iger à Mopti-Nantaka.
Seize jaugeages ont été faits entre le 15 octobre et le 30 novembre, dans le but de coiffer
la crue et d'obtenir,. avec précision, la courbe de passage de la crue à la décrue.
Ces seize jaugeages sont portés sur le graphique de la figure 10, ainsi que la courbe de tarage
utilisée pour Mopti depuis 1950. A" première vue, ces jaugeages n'ont pas, il s'en faut, donné les
4000-l------,.-------,.------r-------,
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Fla. 10. - Courbe de tarage du NIGER à ~IOPTI·NANTAKA.
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résultats escomptés. Leur qualité est pourtant indiscutable et d'une precisroa au moins aussi
.bonne que celle qui a été obtenue à Koulikoro et Tilembeya.
La raison en est le choix de la section de jaugeage (6g. 11). Entre 1951 et 1962, les jaugeages
du Niger étaient effectués près de Nimitogo, à 11 km à l'aval du confluent Niger-Bani; alors
qu'en 1967, la brigade chargée des mesures, pour des raisons de déplacements et d'implantation
du balisage, a choisi une section en face du village de Kobaka, à 1800 m seulement à l'aval du
confluent. Au droit de Nantaka, part un effluent rive droite qui rejoint le fleuve 12 km plus à
l'aval près du village de Diamina, et contourne l'ancienne section de jaugeage de Nimitogo. 11
s'agit là, à notre avis, d'un inconvénient beaucoup plus grave que la proximité du confluent
Niger-Bani. D'autant plus qu'il est probable (voir Tilembeya) que ce marigot transite un débit.
de 400 à 500 m3fs au maximum de la crue. Cette hypothèse sera vérifiée, en saison sèche, par
un lever au profil de cet effluent et en novembre'1968, par quelques jaugeages de hautes eaux.
Ces travaux devraient permettre une homogénéisation des données et le tracé de la courbe de,
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FIG. 11. - Le lit·, du NIGER dans la rêgioD de MOPTI.
Ces-jaugeagee: apportent une autre information fondamentale concernant la courbe d'éta-
lonnage du Niger à Mopti, information en contradiction partielle avec les données admises dans
la Monographie. En tenant compte de la dispersion due à la précision relative des mesures, ces
16 jaugeages 1967 ne montrent pas la chute de débit, en fin de ~rue et à l'étale, que l'on s'atten-
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dait à trouver d'après les mesures antérieures. Il est plus probable que les courbes de crue et de
décrue tendent à-se rejoindre pour les très hautes eaux comme c'est le cas pour le Bani à San
(station de Benegny-Kegny) ou pour le Niger à Dirê,
L'étalonnage du Niger à Mopti est donc partiellement sinon entièrement à reprendre. Ce
travail est à effectuer le plus rapidement possible. -
. Une équipe fait, depuis le 10 novembre, des jaugeages à' Dirê. Le seul résultat actuellement
acquis concerne le jaugeage effectué le 10/11.à la cote 542. Le débit en est de 2 150 m3/s•.
. 4.4. - SankaraDî. à Se1iDgué.
Trois jaugeages de hautes eaux ont été réalisés en 1961 do'nt deux au voisinage de la cote
maximale 8,75 m. Les débits mesurés ont été de 1920 m3/s à la cote 8,70 mie 'l4 et de 1860 m3/s
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8,70 m, la section mouillée du lit majeur- est de l'ordre de 1800 m:!, et le débit qui y circ~le de
100 à 200 mS/s. Le débit total à la cote maximale est donc d'environ 2050 m3/s.
_ Cette valeur a une très grande importance pour le calcul du déversoir du barrage de-Sélingué,
dont la mise au point du projet définitif sera entreprise cette année. '
La co~rbe de tarage est tracée sur la figure 12.
4.5. - Il n'est pas nécessaire d'insister plus longuement sur l'importance de ces jaugeages de
_très hautes eaux. Rappelons simplement que la période de retour de cette crue est de 80 ans et
qu'il ne sera peut-être pas permis aux hydrologues de mesurer à nouveau plus de 9000 mS/s à
Koulikoro avant un ou deux siècles. Et, bien que l'estimation de ce débit ait été faite, dans le
passé, d'une façon très correcte, il est beaucoup plus satisfaisant pour l'hydrologue- de baser
ses- calculs sur une valeur mesurée.
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v. - CONCLUSIONS
Nous venons assez longuement d'étudier les aspects hydrologiques de cette crue et de dégager.
avec plus ou moins de rigueur sa genèse et sa fréquence d'apparition. Il reste un point' très imper-
tant qui concerne directement l'hydrologie : pouvait·on la prévoir?
POUl:. répondre à cette question, il est nécessaire de revenir rapidement sur l'historique de
la prévision des crues du Niger. Pour le Niger Supérièur et la Cuvette lacustre, on peut distinguer
trois. secteurs très différents :
1. - Le Niger à'ramoDt de Koulikoro.
La prévision de crue est liée à une transml5sion très rapide et quotidienne des données pluvio-
métriques et limnimétriques du Haut Bassin. La méthode des télégrammes journaliers n'est pas
parfaite parce que soumise à la fantaisie des observateurs, voire des Services Postaux. Il est
indispensable de prévoir un réseau d'observations à transmission automc.tique par radio.
Ces données, transmises chaque jour ou même deux fois par jour, seraient immédiatement
exploitées à Bamako par simple corrélation.
Il reste à mettre au point les courbes et abaques de corrélation mais cette question peut être
résolue d'une façon assez simple à partir des quinze années d'observations dont nous disposons.
2. - Le Niger à Mopti~
Il existe 'une méthode de prévision de la crue à Mopti. Cette méthode astucieuse, mise au
point en 1962 par- J. HEllBAUD, ne donne malheureusement pas toujours d'excellents résultats.
Ellane peut, d'autre part être faite très longtemps à l'avance certaines années. Enfin,. eUe ne tient
pas suffisamment compte des crues antérieures et du remplissage de la Cuvette.
Le problème est fort complexe d'une part en raison de .la précision demandée (la ville, de
Mopti est menacée une année sur trois) et d'autre part en. raison de la confluence' avec le Bani,
qui joue un rôle déterminant pour la cote maximale. .
La méthode actuelle, basée sur les hydrogrammes de' Koulikoro, Douna et Sofara, a demandé
un très long travail de recherche' et de mise au point, qui fait honneur à son auteur et nous ne
pensons pas qu'il soit possible de l'améliorer avec des moyens ordinaires, c'est-à-dire la feuille
de papier quadrillé et le' crayon. Mais nous sommes convaincus que les méthodes modernes de
calculs permettraiènt, par l'introduction des données de la dernière décade et de paramètres
supplémentaires, de. perfectionner considérablement la méthode actuelle.
3. - Le Niger à l'aval de Mopti.
. .
La crue étant connue, la prévision des cotes maximales et des cotes' de décrue à l'aval de
Mopti est aisée et suffisamment précise. Il n'est pas nécessaire dans l'immédiat de chercher une
technique différente; chaque année apporte un point supplémentaire sur les droites de corré-
lation et en augmente par conséquent la précision.
. En 1967; la. prévision de la crue aurait laissé aux habitants de Bamako un délai de huit
jours pour prendre des mesures de protection (endiguements, en particulier). L'absence de pré-
vision et la brutalitê de la montée des eaux n'ont laissé comme secours que l'évacuation des
populations. menacées. C'est là une leçon un peu dure mais qui a été comprise. Une action commune
dans ce sens devrait être entreprise très bientôt par les Gouvernements guinéen et malien. C'est
là' un aspect positü de cette crue qui, ajouté aux mesures exceptionnelles réalisées; vient compenser.
malheureusement trop faiblement, les immenses dégâts qu'elle a causés. '
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ANNEXES
A 1 à A 8 Tableaux des débits moyens mensuels depuis 1950 aux stations de
Faranah, Kouroussa, Siguiri (Niger)
Kissidougou et Baro (Niandan)
Konsankoro et Kankan (Milo)
Sélingué (Sankarani)
A 9 Tableau des hauteurs maximales observées depuis 1950 aux mêmes stations.
A 10 Tableau des hauteurs mensuelles et annuelles (1967) aux 'stations pluviométriques
du Haut, Bassin du Niger et du Bassin du Bani.
A 11 à A 18 Tableaux des hauteurs journalières aux principales stations.




Débits moyena mensuels (en mIls)
~ ,
0ÂADIle J F M A, X J J A S N D, Module
--
'1955 (85) 124 136 (198) (233) 157 73 (90)
1956 ,36 25 15,7 (9,8) (8,9) 53 91 83 110 108 58 33 53
1957 16,3 7,9 33,7 97 144 241 253 173 65 (87) ,
,1958 34,6 17,5 10,5 6,0 3.5,6 59,3 52,5 ,51 187 192 157 77 73
1959 35,0 18,6 9,6 1,7 7,4 42,4 , 124 97 130 142 117 46 64
1960 (22,0) (9,0) 41,7 77,7 145 161 199' 106 43 (70)
1961 19,3. 8,2 1,8 0,5 3,6 18,2 151 143 166 (76)
1962- . 4,2 0,8 1,4 8,4 34,2 99 181
..
1963
(15,6) 21,6 17,9 34,4 108 137' 157 205 .- (78)1964
1965 50,3
1966 25,3 11,4 (260) 253 187
1967 26,3 100 195 239 121 (79)




Débits moyens mensuels (en m~/s)
1
Alulée J I~ _M1 A
1
M J J A i S
: 1 (5:) 1 0 ModWo Il1923 383 899 (270),
1925 652 (1220)
1926 345 644 (1175)
1945-
--
366. 459- 753 225 (210)
.1946
-
395 620 675 274 (230)
1947 (160 287 629 452 (110) (180)
1948 (260) 427 972 - 791 315- (115) (270)
1949 (130) 495 930 462 235 (65). (220)
1950
- 94 160 549 673 242 (185)
1951 334 539 781 728 947· 207 (320)




34- 111 231 356- 724 690 553 300 (275)
1955 . 133 71 37 21 36 180 363 492 1151 1018 497 272 358
1956 132 87 45- : 21 - 23 76 214 312 5n 444 218 106 189-
1957 46 21 12 7 8- 47 221 497 1074 1096 509 ~99 313
1958 111 58 27 22 40- 123 140 196 644 802 411 274 .238
1959 125 48- 25 9 12' - 99 229- 323. 698 441 284 115 ·201.
1960 55 21 10 9 (57) 283 117
1961- 51 24 13 7 6 7 242 525 784 384 -195 88 - 193
1962 39 22 11 7 13 123 (365) 180
1963 93 51 23 (11) 16 17 172 443 703 940 354 (241)
1964 68 27 12 (7) -419- 799 812 298 147 (243)
- 1965 78 32 8 10 54 331 688 1182 1208 452 129 349
1966 36 24 17 12 9 53 148 316 607 810 380 226 220









N'Iger ~, Siguirî ,
Débits moyens mensuels (en mS/s)
-
. 1
1AnDée J F M A ~ J J A' S 0 N D Module
- --
-- i1952 " ,55 145 845 1882 2905 3213 1172 489 (935)
1953 286 135 89 52 65,5 499 1306 2811 3873 3225 1'209 593 1185
1954 343 187 105 113 146 466 1209 2401 4034 2·979 1747 917 1227
1955 435 228 157 107 159 588 1342 2630 4-274 3824 1571 733 1344
" 1956 400 ' 216 124 87 ' 50 163 717 1342 3144 2608 942 472 . 856
1957 227 z 91 46 (40) 251 957 2190 4'004 4,211 1942 674 1227
1958 364 180 ~ 62,5 73,5 221 54 798 890 2848 (3000) (1300) 758 ',879
1959 366 111 66 (32) (65) 310 1013 1707 4002 2286 1054 461 961
1960 211 80 37,5 26 48 258 ' 862 2564. (3991) 1208 495 1092
1961 223 '90 34,5 21 38 68 621 1775 2976 1340 657 274 672
1962 102. 38 20 19 49 185 782 2257 4836 3590 i 477 426 1153
1863, -(49) 569. 1546 2902 3607 . 1348 464 946
1964 392 867 1855 3275 3101 896 563 972
1965 i
, , .1966,
1967' 1902 4032 5225 1593 1266
Moyennes,
296 ~I~ 85 282 ' 1982 3649 3241· 1294 563brutes sur 58 914 1053




Débits moyens mensuels (en m'/s) ,
ÂDDée J F 111 A 111 r J A- S 0 N D Module
- -
1957 (76,7) 96,1 116,8 154 (76,6) (60)
1958 2,0 5,6 35,6 93,1 '48,6 '34,1 99,1 101,9 91,5 38,0 (49~
1
'1959 8,1 5,0 5 13~8' 38,5 80,3 77,4 123,6 84,2 70,3 24,0 (45)
,'1960 11,9 6,5 4,4 4,4 13,5 49,6 66,0 79,2 105,2 98,3 54,6 22,3 43
1961 10,5, 4,8 2,0 2,5
-
(13,4) 42,6 54,9 63,1 61,1 35,4 13,4 (21)
"1962 '.7,2 3,0 2,3
-
21,7' 37;6 53,0 92,0 147,2 . 11,1 88,9 34,9 (55)
, 1963 16,6 13~2 6,2 , 4,3
-
23,9 48,0 65,0 97~0 118,0 "46,0 18,0 ' _(46) , .
1964 - 9,0 3,0
-
' 2,0 1,0 36,0' ,43,0 72,0 150,0 77,0 50,0
-
(43)





5,0 3,0 4,0 17,0 '11,0 52,0 ' 59,0 123,0 149,0 81,0 (46)
- ---
Moyennes, .





Débits moyens mensuels (en m~/s)
~ J F :or A 1 M J J A S 0 N 0 Module19~ 19,1 96 336 437 815 508 172. 72 (220)1948 , 200 372 640 821 459 276 104 (2~)
, 1949 53 34 24,5 16-,4 15,7 26 98 390 (800) 383 252 99 1 (180)
1950 35 43 26,3 23,6 26,0 42 135 326 783 565 252 96 197
1951 62 27,5 35 . 20,9 ' 107 186 486 733 680 848 738 190 345
1952 ' 106 42 ' 39 23,7 31,6 80 273 580 ' 809 804 352 129 274
1953 39 20,8 24,2 23,4 37 292 ' 445 738 920 698 365 127 316
1954 115 62 40 63 77 188 378 509 846 669 530 271 313
1955 130 70 76 52 i 93 245 520 729 1069 728 377 199 358i1956 107 64 48 44 39 89 (339) 295 (600) (450) (250) 132 (200)
1957 65 35 29,1 12,7 32 155 ,497 607 980 849 422 174 323
1958 101 56 37 58 130 357 296 217 ,794 648 471 256 285
1959 113 58 30 22 50 161 409 515 817 518 ' 339 140 (265)
1960 73 38,4 14,2 32,4 147 354 748 907 573 345 130 (282)
1961 61 37 13 7,2
1
33 45 251 487 469 "368 175 66 168
1962 34 8,6 1,5 2,2 45 99 201 831 1209 385 209 (296)
1963 97 65 32 3i. 49 . 51 224 404- 625 745 257 96 224
1964 42 22 4 2 21. 144 311 531 787 566 270 169 . 244
1965 84 57 ~ .1967 14. 39 51 183 370 807 895 (250). .- ~Moyennes 43,5 29,6 530 813brutes sur 77,8 26,8 140 626 346 148 263la përiode
TABLEAU A6
Milo à KoD88Dkol'O.
Débits moyens mensuels (en m3/s)
Almée J F M A M J J 1 A S 0 N 0 :4odule
--
~ ti-11955 (11) (11) 13,4 12,2 20,7 ' 60,0 88 93 55 28 . 24,7 38
1956 11,4 10,7 12,1 14,9 12 32,2 55 ' (60) 64 ·41 22,9 12,5 (29)
1957 7,1 3,5 6,9 4,6 13,8 21,0 .20 64 127 (100) (20) (10) (33)
1958 ' (5,0) (8,0; (20,1) 44,8 32,5 ' 39,7 (90,6) (28)
1959 6,5 5,4 5,9 13,6 20,4 60,8 42,2 78,8 41,0 41,3 13,5 28
1960 ô,O 7,1 16,5 16,9 34,9 94,2 79,4 66,2. 37,9 15,3 (36)
1961 15,0 39,9 53,7 62,2 40,0 21,9 (11,5) (26)
1962 ,12,0
- - -
8,4 21,1 53,2 ' 62,4' . 71,9 53,2 (29)
1963 (8,4) 14,2, 17,7 26,4
i
62,0 87,7 72,3 49,6 27,0 (33)
1964
1965 1--
1966' 1~,9 ~1967 (4,9) (3,4) " (7,2) 16,2 - 25,2 4&,4 59;9 30,6 (33)







Débits- moyens mensuels (en m'/s)
Azulée J F M A M J J 1 A S 0 N D Module
-- -
1
1947 46 22 19 8 18 108 294 447 774- 383 124 60 193
1948 35 15 9 12 32 : 127 401 562 6U 262 185 75 194
1949 40 24 26 37 34 38· 229 596 798 342 161 . 70 . 200
1950 52 36 20 13 30 49 205 274 530 542 203· - 78 170
1951 50 36 33 34 81 148 395 603 632 688 529 152 283
, 1952 77 46 36· 30 37 74 241 598 663 571 219 94 224
1 1953 29 672 458 198 22665 30 19 27 170 343 580 105
1954 61 42 35 50 61 150 401 584 656 608 374 150 266
1955 80 44 49 46 70 203 407 590 756 636 236 125 272
1956 68 46 44 47 39 65 165 307 496 360 138 76 155
1957 39 21 19 15 29 87 273 462 709 629 241 104 220
1958 56 36 17 39 98 269· 283 189 570 506 215 133 201
1959 57 30 17 . 13 32 73 343 321 815 324 188 74 191
1960 . 34 16 10 19. 51 121 264 719 . 866 490 217 91 240
1961' 45- 25 12' 11 34 180 360 472 293 123 54 (144)
1962: 28 14 12:· 25 43· 71 250. 446 782 ·553 264 111 216
1963 53 45 32 30 5ô 190 ·396 648 509 181 68 (188)
1964 32 17 10 11 16 102 164 164 499 448 166 121 173
1965. .-
1966
f967 (10) 9 .10 25 42 247 507 764 769 214 (232)
- -- - 3Moyennes. ..brutes sur 51 29 23 25 43 112 278" 458 666 493 220 97la période 1
TABLEAU AS
SaakaraDi à SéliDgué
Débits moyens mensuels (en mils)
1ADn... J P- M A M J. J A- S 0 N D '}fodu!e
----
--
1964 36 95 235 1047 1282 979 373 235 (375)
1965~ 149 83- 46 28 32 118 539 640 1064 859 325 141 337
1966 75 40 25 27· (28) . 46 ·99 676 1126· (1153) ·531 183 333








Rameurs maximales· de 1950 à 1961- aux staûoos· du Haut-Bassin
(en cm)
Niger- NiandaD Milo Saa- TIDkisaokarani
ADAM
Fuaoah Kou~ Siguiri Kouli- Kissi- Baro KonaaD- KaDkao SeliDgue .Tinkisso QuaraD
roussa koro· (1) dOlliOu koro
1950 563 660 595 576
51 793 659 680 636
52 673 518 652 605 670
53 718 540 686 628 640
54 578 .555 662 603 628 740 . 860
55 548 810 615 706 749 527' 689 760 870 715
56 354 571 549 648 (575) 562 702 - 853 803
57 588 713 567 713 602 ·654 547- 654 840 894 718
58 574· 705 515 611 501 610 (468) 630 670 859 617
. 59 401 . 558 584 697: 520 . 648 469 680 770 848 762
60 440 . 550 675- . 445 593. 476 680 755 858 702
1961 390 668 515 654 329 494 428 558 859 741
62. 621 743 707 833- 436 672 852 872 743
63 716 614 712_ 563 613 498 641 802 863 772
64 438 746 580 680 ' 632 673 655 737 872 1
65 749- 630 676 884 1
66 553 617 622
-
700
67. 615 767 690 810 522 720 457 726 875 900 > 800




Basin dU Niger et du BaDi
Pluviométrie 1961 (en mm)
Scaü_ J Y M A M J J Â 5 0 N D Total Oha.
-- -- --
Kérouane 21,5' 54,8 290,1 79,3 210,8 421,3 320,5 618,8 133,4 2151
Kissidougou 124,0 220,4 187,0 295,0 219,0 514,0 ;347,1 1901
Kouroussa 21,0 54,7 102,6 161,3 294,5 233,4 505,6 212,4 1592
Siguïri 83,1 74,3 201,0 175,0 524,0 314,3 (1400)
Kankan ·3,4 31,9 ' 91,0 120,0 252,0 301,0 422,0 405,0 210,0 33,4 1870
Macenta 111,5 61,6 49,9 208,6 148,5 203,2 714,0 712,5 537,7 292,0 304O
· Dabola 5,7 7,2 1. 8,5 123,7 170,6 335,7 418,1 450,8 193,4 1714
Oinguiraye . 220,0' 278,0 470,0 548,0 242,0 1758
~gaba ~,O 22,0 34,0 202,5 179,0 393,0 233,0 29,0 1116
Bamako (Aéro) 1,4 3,6 14,0 115,2 286,4 339,4 364,5' 236,8 104,0 1465
1Bamako· (Zoo) 1,2. 8,2 104,8 233,3 276,8. 399,6 200,2 71,8.
· Koulouba 2,0 11,0 131,3 253,2 324,5' 352,5 185,8 64,5 1325
Sotuba. .0,5 31,1 116,5 188,6 299,1 290,4 143,6 51,5' 1121'
Boguineda 12,9 34,-," 129,7 195,8 375',2 155,4
Katib°UiOu 11,0 4,2 65-,2 191,5 324,6 262,5 158,0 57,9 1075
Baroueli . 27,5 71,0 59,0 277,0 233,8 181,2 24,4 874
Ségou .. 1,2 2,8 14;8 61,9 121,3 '301,7 209,7 19,0 732
Sim " 1,9 . 9,5 0,1 29,3 77,5 183,6 232,0. 195,4 17;0 747
Kara 1,7' 29,1 35,2 141,0 227,1 131,7, 7,0 573
Louloûni· 11,1 42,4 41,1 104,5 158,9 100,8 518,6 188;7 59,2 1226
Lobougoula . 33,6 9,3 21,4 24,1 178,5 128,7 364,4. 177,8 84,2 . 1028
Manankoro 31,5: 7,0 116,5 43,0 353,4 286,0 302,3' 100,2 1245
Sanando 2,3 102,4 203,9 ~,7 127,4 20,3· 780
GouafaIa 74,7 76,6 221,6 260,6 299,6 182,3 120,6 1235
YanfoliIa - 16,2 62,6 48,3 150,9 235,0 305,7 150,9 96,3 1066
Kadiana 44,2 . 26,0 33,8 151,3 278,7 430,6 133,5 98,8 1197'
Kolondiéba " 30,0 56,5 78,3 261,8 662,0 241,0 84,1 1414
Koumantou ~,O 49,5 79,0 105,5 281,6 386,5 '332,0 144,0 1401 ,
· FïIamana- '70 . 81,4 63,5 139,3 287,4 532,6 222,5 123,4 1457
. ,
Massigui . '26,5 58,6 158,4 20,1,2 470,5' 226,1 46,1 1187
BadjiIa' 0,8 .. " 36,2 86,7 197,1 197,5 (300,0) 240,2 .79,4 (1138)













Konséguéla 1,7 2,8 57,0 48,2 98,1 292,4 287,6 233,3
Bla 1,1 1,4 92,8 85,9 172,3 233,4 209,5
Yorosso 25,9 1,3 56,3 58,4 81,1 219,3 161,1. 181,1 17,5 ~ 802
Fana 34,2 70,8 139,7 198,6 280,4 196,3 18,9 939
Sangasso 16,8 56,3 66,1 71,6 271,5 303,2 223,9 11,2 1021
Sofara 8,5 24,5 104,8 284,1 114,2 2,0 538
Konobougou
11,01
31,3 33,2 87,0 356,7 166,8 . 22,6
Fourou 0,5 40,8 62,1 80,9 245,1 348,9 195,9 83,4 1069
Santiguilà . 8,0 60,4 57,2 114,0 349,8 66,1 8,5 664
Fakola 72,7 22,6 91,0 234,3 543,6 322,4
Dembela 24,0 45,8 23,5 175,0 281,0 248,9 169,0 i
:dandiakoy . 5,7 , 6,4 7,8 49,8 169,2 172,2 378,8 153,3 38,8 1 982
Mahou' 39,9 16,5 72,6 80,4 307,0 318,6 174,2 52,3 1062
Dogo (Bougouni) 1,0 12,0 44,6 47,0 246,4 82,1
Bougouni
"
10,1 44,1 101,6 120,8 193,4 354,5 147,1 75,0 1047
Sonikoura(Ségou) 1,0 2,3: 20,2 63,5 135,1 377,2 209,4 29,7 838
Kadiolo 4,5 7~5 50,3 30,6 122,3 228,7 453,3 132,7 60,2 1090
Karangosso 10,8 34;9 28;3 68,0 83,8 243,6 356,7 253,8 ,7,0 1087
~ana 81,8 11,0 169,9 205,3
\ Koloni 9,6 45,8 121,2 231,0 209,2 255,6 11,4 884
Sîkasso 23,7 3,4 26,1 123,5 122,7 216,9 433,3 182,2 131,0 1263
11 Klela 15,5 25,8 87,2 130,6 209,1 417,0 226,4 25,3 1137
., Koutiala 5,1 50,4. 51,1 .131,0 1289,4 317,5 231,3 15,0 1091
Kignan 26,0 70,3 88,7 176,5 298,5
Madina 0,3 33,8 27,0 M,3 117,1
Kimparana .5,1 22,1 13,3 49,4 119,1 275,7 274,3 243,6 55,0 1058
Misseni .: 93,3 156,9 304,5 480,1 242,6 65,~ 1342
Nyamina 14,0 42,5 105,1 250,8 294,5 248,7 6,5 962
Niéna 1,3 12,1 95,5 53,5 122,0 261,8 397,1 173,1 89,9 1206
Nientjile 1,5 68,5 69,0 162,0 231,8 354;5 117,2 15,0 1020
Ouelessebougou 39,S 35,8 119,9 196,6 212,4 363,6 194,1 36,2 11'98
Macina. - 26,0 25,3 85,5 198,4 212,5 0 548
Nanguila. 41,6 60,7 151,8 250,8 306,0 159,3 35,7 1006




Le· N"Jger à KourGussa
Hauteurs limnimétriques (en cm)
Année 1967
Joan J. .F M A ?Il J J A 5 0 N ·D
..
1 227 171 78 052 052 074 151 ·241 526 696 455
2 226 165 76 050 51 83 155 247 533 694 437
3 225 167 80 48 48 91 161 256 540 697 426'
4 223 169 80 44 53 99 162 262 547 708 416
5 221 162 79 '44 56 109· 161 272 553 716 402
-
6 219 153 77 53 57 102 170 2.81 559 720 385
1 219 144 75 55 57 98 177' 290 558 731 370
S. 218 137 75 54 60 107 185 299 547 741 366
9 216 128 73 49 61 117 194 . 308 536 750 363
10 216 121 72. 55 59 128 202 317 523 757 355
11 212 113 71- 51 57 140 215 326 535 767 359
12- 210 100 . 70· 56 51 151 227 335 . 544 760' 360
13. 210 99 68 56 53 160 235 343 553 "47 360
14 210 98 67 51 58 169 242 351 '562. 728 ·366
15 208 9~ 65 48 62 . 179 249. 360 573 707 366
16 206 96 64- 47 67 189 250 371 582 686 ·364
:
17 203 93 66 50 68 184 246 383 590 664 357
18 202 . 92 65 . 51 66· 180 241 394 603 627 346
19 200 90 64 48 60 176 232 403 614 598 . 333
20 200 88 63 48 65 175 231 409 627' 578 320
·21 196 87 61 54 67 183 227 416 644 563 '307
2Z 198 85 60 55 69 190 225 428 653 550 300
23 199 84 59 '48 64 191 . 226 439 663 548 290
24 195 82 59 52 65 186 219 ·449 648 542 282
.
25 196 80 58 55 68 181 227 457 647 534 277
26 192-. 79 57 51 67 179 ~35 466 651 526 270
27 .189 77' 56· 50 67 171 236 478 662 516 266
28 187 76 55 57 71 163 229 487 671 508 258
29 185 54 50 .'75 151 224 496 679 497 249
30' 181 54 48 .80 152' 226 507 692 476 247.
31 . '1.77 52 '76· 232 516 465
. '
TABLEAU A12
Le Niger à Siprî
Hauteurs limnimétriques (en cm)
, ADnéè 1967 '
J01UlI J F M À M J J, ' À .5 0 N 0
1 215 658
2: -, 248 672
3 285 682




6 . 350 690 380




9 1 355 497' 690 350
10 f 356 506 680 34511
11 ! 357 519 670 340
. 12 351 515' 662 340
13 352 510 . 652 340
-
14 350 510 640 340
15 " 349 520 ' 630 340
16. . , ,348 538 620 339.,
17 348 ,546 608 329.
18 358 552 600 317
19 '37,9 558 '587 305
20 190 388 564 ,572 290
. 21 188 '386 562 558 277
22 191 388 558 540 264
23 198 387 556 530 257
24 199 384 558 520 248
25 200 ' 379, 575 510 244-
26 202 384 598 500 235
27 204 396 633 490 229
28 200 399 653 222
,29 t
-
198 396' ~2 215
30 .. 202 399 ' 660 210




Le Niger à Koalikoro
Hauteurs limnimétriques (en cm)
Année 1967
Joun J F M A M J J A 5 0 N D·
1 (17S) (111) (077) 049 040 064 130 290 552 70S 588 _ 310
2 (175) (110) (076) 048 040 065 138 298 564 722 576 306
3 (172) (109) (075) 047 043 069 148 308 576 740 560 300
4 (170) (108) (075) 046 045 069 168 324 582 752 540 296
5 (166) (107) (073) 046 046 070 181 346 586 772 520 290
6 (164) (105) (072) 045 045 070 186 399 598 778 502 286
7 (162) (103) (070) 043 050 068 190 412 598 788 488 - 280
8 (160) (102) (070) 041 066 065 194 438 -602 796 476 276
9 (158) (101) (069) Q39 - 073- 066 204 454 606 800 462 - 242
10 (156) (100) (069) 038- 075 066 214. 462 612 804 452_ 240
11 (154) (099)_ (069) _ 036 074 068 218- 466 618 808 444 266
12 (152) (098) (069) 034 072 075 220· 470 622 810 440 262
13 (150) (096) (069) 032 071 070 220- 472 632 810 436 260
_14 (148) _(095) (069) 030 071 066 220 468 642 808- 432 256
ts (146) (093) (069) 031 070 063 222 466 -648 804 430 252
16 (142) (092) (069) 031 069 060 230 466 648 796 426 250··
11 (140) (091) (068) 031 068 058 236 458 650 784 426 248
18 (138) (091) (067) 030 068- 054 254 468 650 776 424 242
19 _(136) (090)- (066) 033 070 056 - 256 488 652 762 420 238
- 20 (134) (089) (065) 033 070 061 258 494 658 754 410 236
21 (132) (OSS) (063) 032 066 068 260 502 662 742 400 232
22 (130) (086) (062) _ 029 065 083 260 508 669 732 390 228
23 (128) (085) (059) oao 063 085 262 510 668 720 378 224 .
1 24 (126) (083) (058) 029 068 090 268 512 672 708 364 222
1
25 (124) (084) (057) 030 062 096 270 514 674 698 354 220
26 (122) (080) (056) 031 065 103 274 514 676 684 346 218
21 (120) (079) (055) 030 065 107- 286- 516 674 668 336 214
28- (118) (078- (054) 029 068 110 288 - 521 678 652 330 212
29 (~16) (053) 030 068 118 292 526 684 634 324 210
30 (115) (052). 037 066 126 294 540 695 616 318 208
31 (112) _(051) 064 290 546 600 -204
47
TAn LEAU. Ai4
Le Niger à Mopti
Hauteurs liIDDimétriques (en cm)
Année 1967 .
JOlU'l ;r . F rd A M J J A S 0 N ,D
1 480 288 ' (199)' 111 (087) (080) (103) 338 580 668 710 700
2 470 . 288' (198) 110 (087) (080) (099) 346 586 670 712
3 462 288 (197) 110 (086) (080)' (094) 350 592 672 713
4 454 288 196 110 (086) . (079) , (090) 354 596 676 714
5 446 288 186 110 (086) (079) 116 356 600 677 715
6 438 286 176 113 (085) (080) 136 370 . 601 678 716
7 428 280 ' 170 117 (085) (080) 164 380 602 ,679 716
8 416 276 160 122 (084) (081) 178 390 603 680 717
9 410 270 t50 125 (084) (081) 186 394 605 682 718' 0
10 . 400 265' . 147 129 ' (083) (082) 194 405 607 684 719
11 395 260 . 146 128 (083) (083) 210 426 610 686· 720.
12' . 385 256 140 124 (082) (083) 232 ' 440 616 687' 720
13 . 375 250' 137 122 (082) (082), 250 454 620 687 720
14- 3.70 250 134 120"'- (082) (081) 250 466· 622 ,689 780 .
15 364 250 130 118 (081) (080) 266 476 ·626 690 ' 720
16 360 250 128 108 (081) (079) 269 486 628 691 72o.
17 360 249 ' 128 108 (079) (078) 272 494 631 692 720
18 357. 247 128 103 (079) (077) 276 505 634 694 719
19 354 242 127 100 (079) . (079) 280 512 638 696 717
20 350 238 127 (098) . (078) (080) 282 518 610 697 716
21 348 23P 123 (096) (078) (088) 285 584 642 698 715
, 22 3.46 230 122 (094) (078) (098) 288 530 644- 699 714
23 340' 218 120 (092) (078), (108) 290 536 646 701 713
24 336 216 119 (090) (077) (118) 300 540 648 703 711
25' .328 '2.14 119 (090) (077) (121) 310 544- 652 703 710
26 320 212 118 (089) (077) (125) 318 550 658 704 709
21 316 205 117 (089) (077) (122) 322 556 660 ' 705 708
28 30El 200 116 (088) (076) (118) 328 . 562 662 707 706
29 300 115 (088) (076) (114) 330 568 66j 708 ' 705
30 295 113 -(087) (081) (109) . 334-· 576 666 709 702
1 1




Le Niandau à Haro
Hauteurs limnimétriques (en cm)
Année- 1968
JOW"B J F rd A M J J A- S 0 N D
,
1 -68 54 65 80 178 320 329 688
2 53 72 75 175 325 330 679
3 53 89 78 170 329 345 670 .
4 79 52 - 86 75 ·165 326 358 675
5 78 52 84 70 163 318 375 678
6 75 50 83 67 16() 330 387 673
7 76 49 79 65 336 427 666
8 74 48 90 60 365 450 589
9 73 ·48' 102 56 168 343 471 .576
-10 72: 47 95 60 173 . 322 490 565 ..
11· 70 50 78 71 '177 313 509 550
12 - 6&. 57 75 80 180 308· 509 541
13 67- 56 72: 86 185 . 309 485 532
.14 83 65 54 73 83 190 320 417 523
15 83 64· 52 .90 78 188 336 488 517
16 80 65 50- 86 83 .1&2. 330. 522 .515
·17 78 66 49 ' 93 87 195 320 541 512
..
18 77' 68 48 82 90 192 322 556 510
19 76 61 47 82 92: 197' 327 568 ~06 .
20 74 66 50 .80 97 . 198 326 569' 500
21 " 75 64 53 70 106- . 210 324 552 492
22 77 63" 55 ' 65 123 230 323 544 488
23 74 61 57 58 136 ·247 320 555 495
24 72. 60 55 62 US 270 318 578 492
25 70. 59 57· · 71 150 281_ 324 . 592 485
26 69· 58 60 78 162 287 338 608 482
27 67 57, 62· 82 173 . 292 343 . 639 . 480.
28· 66 56· 65 78 .177 294. 338 658 474
29 56. 62. 72 179 292 336 698 469· .' -
30
-
55 58· · 69· 175· 299 - 331 720 460
31 54 · 67 314 328 453
49
TABLEAU A16
Le' Milo à Kankan
Hauteurs limnimétriques (en cm)
Année 1967
JoUJ'S J F M. A M J J A 5 . 0 N D
1 054 042 110 082 190 440 464 726 340
2 060 042 106 . 080 250 450 468 . 724 330
3 059 040 092 080 260 500 476 714 317
4 058 040 096 084 272 504 480 698 304
5 064 040 080 082 268 514 494 688 298
6 066 040 082 078 274 522 510 674 294
7 070 040 078 076 - 280 554 550 662 294
8 072 040 078 064 290 560 551 650 300
9 070 040 084 062 280 577 554 640 306
'10 066 040 096 062 280 580 555 634 304
11. 064 040 094 062 278 560 558 627 302
12 062' 040 090 062. 274 540 568' . 624. 314
13. 068" · 060 040· -084 078 293 530 588 618 330 .
14 . 067 058 042 076 086 314 450 594 610 338
15 066· · 056 042 070 090 . 330 430 612 598 308
16 065 054 044 068 094 325 420 622 588 294
11 064 054 054 068 094 320 436 621 562 282
18 064 052 064 068 094 394 434 630 555 268
19 063 050 082 070 095 380 450 630 545 252
20 062' 050. 080 076 098 320 456 630- 535 240
21 060 050 074 076 140 320 450 628 450 234
22 060 050 070 080 120 322 470 628 510 221
23 059 050 070 084 146 310 484 -640 500 222
24 . 057 050 070 084 154 298 478 655 495- 220
25 056 048 068 088 160 278 479 680 480 218
26 055 048'- 062 094 . 162 238 479 655 . 478 210
27 055 ' 048 062 096 180 218 460 692 472. 206
28 054 · 048 062. 098 205 214 450 692 438 200
29 046. 090 088 210 248 454 694 430 196
30 '044 124 . 084 200 360 464 720 420 192




Le S&Dkaraui à Se1iDgué
Hauteurs limnimétriques (en cm)
Année 1967
Joun J' .p M A l't{. J J A S 0 N D
---
1 141 096 070 054 060 (073) 152 (320) 709 776 (532)
2 138 095 070 053 065 (072) 180 (350) 705 786 505
3 137 094 07~ 052 103 (072) 187 380 . 700 798 (475)
4 135 .093 070 050 123 071 192 440 . 698 800 473
5 . 133' 092 069 050 121 070 192 (480) 711 806 460
6 131 (098) 069· 050 112. 071 186 515 711 816 450
7 130 085 (068) 050 111 (070) 195 588 700 829 430
8 129 085 061 049 (108) (069) 200 597 692 .(842) (422)
9 127 084 . 068·· 049 (105) (068) 190 595 692 857 (414)
10 126 084 070 - (049) (102) (068) 186 593 700 . 865· ·407
11. 124 083' 071 . (048) '(098) 067- 180 (585) 707 872 403. .
12 123 082. . 072. 048 (095) 065. 188 577 711 875 400
13 121 (081) . 072'- 048 091 063 196, 572 713 875 392
14- 119 (080) . 071 048 091 062 209 547 '717 . 872 386
15 - 111 (079) 069 049 090 061 210 528 723· 865 (384)
16. 116 078 061 050 - (088) 062 - 205 515 7;23. 859 382
17 115 (077) 065- 050 (085) 075 250 -520 723 850'· (371)
:
18 114 (076) 064 052 (082) . 102 207 (550) . 730 ·841 360
19 112 (075) 063 053 (080) 107 210 (580) 729- 833 351
20 110 (074) 061 . (053) (077) 110.. . 213 601 730 823 339
21 109' 073 . 062. 054 (075) 112 (218) 595 732 813 327
22 108 072 062 055 072 ' 113 (238) 590 732 (800) 317
23 107 071 061 051 075 114 (260) 590 (733) (788) 310
24 105 ' (071) 061 060 082 115 (278) 593 734 -773 300
25 _103 (071) 060 (Q62) 081 116 285 597 734 756 294
26 102 (070) 059 (063) . 080 117 295 615 736 . 716 289
. 27 101 (070) 058 067 077 115 295' 625 738 .657 283
28 100 . (070) 057 . 065' (076) 120 640 -742 612 275297 .
·29 098 056 063 (075) (130) 307 655 (755) 585 269
30 097 055 061 (074) . (140) 295 1)59 778 560







Le BaDi à DoUD.a
Hauteurs liDinimétriques (en cm)
o Année 1967
Joua J OF M A M J J A 5 0 oN 0 1
--
1 208 141 (082) (063) (082) 259 815 (928)
2 205 139 (103) 287 829 (922)
.3 202 138 102,2 310 843 (916)
4 198 136 101,4 320 852 908
5 198 135 100,6 (060) 340 869 898 (670)
6 196 134 ~8,8 (076)· (070) (099) 370 871 895
1 193 (099) 390. 873 - 889
8 191 420 (875) 885
9 189 480 (877) 880
10 . 187 (128) (055) 430 (880) 875 (600)
11 186 (072) (068) (105)- 430 (881) 871
12 184 (095) 450 ° (885) 866
-13 181 ·470 898 863
14 178 - 480 910 859
15 - 177 (121) (052) 490 (916) ·855 (538)
16 175.- . (070) . (060) (122) 510· . (919) ·851
17 173 (091) . 529 (921) 849
18 169' 543 . 925 845
19 168- 056 561 (928) 841
20 161 (114). (51) 582 932 836 (475)
21 163 (067) (056) (130) 594 (938) 831
22 150 (088) . - - 615 941 826
23 159 - 666 941 819
24 157 698 942 812
25 155 (108) (070) .739 (942) 804 (430)
2& 159 (06S) -(055) (150) _ 752 (943) 796
127 140 (085) 775 ° (943) 785
28 149 7.75 (942) 772.
29 147 " 781 940 759.
30 .145-
-
° (078) 189 782 934· 745 (378)




Liste des jaugeages au statioas hydrométriques du Niger et affluents
ADnée 1967'
Hautev DébitsStaÛ01l Date 1'6cbe1le Obsel'98ûoDS
(en cm) (en ~I')
Niger à .Banankoro 19/ 1 Non installée 223 H = 1,37 à Kénieraba
71. 5 098 75,4
4/ 9 606 3360
.,
6/ 9 626 3770
81.9 644 3820
Nigel' à Bamako (pjikoroni) 8/ 4 -009 35,6 Cote échelle de
Bamako
Niger à Sot~a 14/ 4
-' 34,3 H = 0,31 à Koulikore
Niger à Koulikoro 30/ 9/66 565 4920
.. 7-8/10/66 616, 5640
13-14/12/66' 225 851
- 6/ 7/67 186 . 668
.
9/ 8/67 458, 3204
22/ 8/67 508 4000 Il
20/ 9/67 658 6480
"
r . 28/ 9/67 678 6610 .
, 3/10/67,' 743 8150




10/11/61 453 ,3010 -




- , 22/10/67 595 3240
1-






19/10/67, 696 3450. '
, .










Hauteur Il DébitsStaûoa Date l'échelle Observaùoas
(8IL cm) (ea m'/I)
-.
1
Niger à Mopti.Nantaka 10{11{67 719 3615
13{11{67 720 3640
16{11{67 720 3628 .
. 19{11{67 718 3610
-, 22{11{67 715 3438
25{11{67 711 3460,
1 28{11{67 704 3390
1 30{11{67 701 3330
-
Sankarani à Séüngué 22{ 2{67 071 41,5
2&1 6{67 115 97,0
14{10{67 870 1920 lit mineur seulement
11{10{67 849 1860
27{10{67 663 1170
Sankarani à Gouala 231 2167 089· 43,3
-
26{ 6/67 121. 87,0
,
Bani à Douna 8110{67 884 2682
B8lÙ â Beneny.Kegny 201 5161· 063 22;1 -
9/10{67 834 2725
Bani à Sofara
- 211 5{67 040 21,0
. 10/11{67 878 1530
.Beoule à Bougouni 7{ 3{67 090 4,20
19{ 4{67 . 056 1,58
21{ 4{67 058, 1,04
13{ 9{67 814 550
Bagoe à Pankourou 8{ 3{67 079 13,6
14{ 9/67 1242" 1660
BaniDng à Kouoro 11{ 3{67 090 4,5
20{ 4/67 084 3,7 i
161 9161· 992 1 195 '
. Diaka à Kara 11110{67· . 581 1690
19/10{61 581 1640'
21{10{67 . 581 1650
PL,\:,/CHE
8 octo b re 1967.
..
« Corniche de Bamako »,
La crue est à 25 cm en dessous
du maximum, Cote à l' échelle
4,73 m.
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Cote à léc helle : ï ,95 m.
Le port de K O lJLIKORO so us
les ea ux .
9 octobre 196ï.
Inondation du port vue d'avion.








Destructions da ns Je qu artier de
Ka L"U KaR a-Gare.
· .1.· ·. · · . .. .
.~
!
.J':"' ''' ,' ...:. . '~"_ - ..J Cliches J A CCON •
PLA:'IClI F. IV
9 octobre 1967.
Village isol é par les eaux.
..
Vues aerrennes des dommages
occasionnés par la crue ...
... dans le quartier de KOVLl-
KORO-Gare.
Clic/lés .J.4.CCON
